
 

65ème anniversaire de la déclaration universelle  

des droits de l’homme. 

 

 

 

Cher Bernard,  

Cher Robert,  

Vos Excellences,  

Chers Amis, 

 

Lorsqu’on m’a demandé de dire quelques mots ce soir, en 

rapport des droits de l’homme, je me suis dit, que j’allais me 

procurer un certain nombre d’informations actualisées sur la 

situation à ce sujet surtout en Afrique et en Asie. 

 

J’ai donné, la semaine passée, une conférence dans une 

grande université à Bishkek au Kyrgyzstan sur le thème « La 

Finance Internationale aujourd’hui, suite à la crise de 2008 ». 

  

En préparent cette dernière, j’ai pris conscience que nous 

avons dans le monde des pays dits développés, un problème 

majeur. 

 

 

 



 

Les droits de l’homme font référence au droit à la vie, à la 

liberté, à l’égalité, ainsi que de la dignité. 

 

Lors de l’approbation à la date du 10 décembre 1948, les 

dirigeants politiques de l’époque pensaient notamment à 

l’intégrité physique, à la liberté de mouvement et surtout à 

l’égalité des droits. 

 

Aujourd’hui, les droits de l’homme concernent non seulement 

les droits fondamentaux pour lesquels il y a toujours beaucoup 

à faire, mais bien plus que cela. 

 

Notre société, les dirigeants politiques comme les 

responsables économiques, ont plus que jamais de multiples 

devoirs et responsabilités envers les êtres humains et leurs 

droits. 

 

Une de ces responsabilités concerne les jeunes générations, 

c’est-à-dire,  l’avenir de nous tous ! 

 

Fait partie de cette responsabilité de leur procurer du travail,  

la dignité,  surtout pour cette tranche de la population et cela 

aussi fait partie des droits de l’homme. 

 

De se sentir utile et d’être intégré dans la société,  ne pas être 

mis en marge des structures sociales, fait également partie des 

droits de l’homme. 

 

 



Nous, les pays développés et particulièrement pays Européens 

avons des défis énormes  à affronter aujourd’hui et demain : 

 

Redonner de l’espoir à notre jeunesse ! 

 

La situation est terrible : 

Le chômage des -25 ans dans la zone Euro est de 24.1% 

En France de 26.1% 

En Espagne 56.5 % 

Au Portugal 36.9 % 

En Irlande de 28 %. 

 

Dans les pays membres de l’OCDE ce taux s’élève aujourd’hui à 

16 %. 

 

Nous devons constater que la tranche d’âge des -25 ans est la 

plus touchée dans l’ensemble de la population des pays ou 

régions susmentionnés. 

 

Cela n’est pas juste. 

 

Pour combattre ce fléau, il faut notamment une croissance 

forte et durable. 

 

 

 



Avec des endettements au-delà de 100 % du PIB et des 

prévisions, pour les prochaines années en Europe d’une 

croissance près  de zéro %  et aux Etats-Unis entre 0 % et 2 % 

par année, il est malheureusement évident, que le problème va 

s’accentuer. 

 

Il faut trouver des solutions et appliquer des mesures 

drastiques sans tarder. 

 

Faisons attention, et veillons pour que notre jeunesse retrouve 

du travail, se sente utile pour construire l’avenir et par 

conséquent, sa dignité. 

 

Cela aussi fait partie des droits de l’homme. 

 

Si la jeunesse perd espoir, c’est toute la société qui le perd. 

 

Des conflits sociaux seront d’ailleurs à l’ordre du jour. 

 

Evitons-les ! 

 

Nous tous, qui faisons partie des privilégiés de ce monde, 

veillons à ne pas oublier les moins chanceux. 

 

Donner, chacun à sa façon, procure autant de plaisir,  si ce 

n’est plus, que de recevoir. 

 

 



 

Il ne suffit pas de célébrer la déclaration universelle des droits 

de l’homme aujourd’hui, car plus que jamais, elle a toute son 

actualité,  faut-il encore appliquer son esprit ! 

 

Faisons tout, pour combattre le chômage et de rendre ainsi le 

monde un peu meilleur, 

 

merci 

 

 

 


